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Editorial
L’apprenti chien d’aveugle qui avait raté ses examens de guide

Remo Kuonen, président de la FSA

Une fois n’est pas coutume, permettez-moi de vous raconter une petite histoire vraie qui peut être considérée comme une fable. 
Un apprenti chien d’aveugle, qui avait raté ses examens, a été pris en pension par une psychologue. Celle-ci devait se rendre quotidiennement à son travail, mais ne sachant pas où le placer demanda aux collègues de son cabinet de l’autoriser à le prendre avec elle durant la journée. Ceux-ci étant confrontés habituellement à des clients souvent accompagnés de leur propre chien assez agressif et bruyant n’y virent aucun inconvénient, estimant qu’un toutou de plus ou de moins n’allait certainement pas changer la face du monde. 
La psychologue se rendit donc sur son lieu de travail en compagnie de l’apprenti chien d’aveugle qui avait raté ses examens, mais celui-ci, au lieu de s’installer dans le bureau de sa nouvelle maîtresse, préféra prendre calmement et souverainement ses quartiers dans la salle d’attente et s’allonger près de la porte d’entrée. 
Quelques jours plus tard, contrairement à ce qu’avaient imaginé les collègues de la psychologue, l’ambiance du cabinet de consultation s’était totalement transformée. Certes, les clients qui attendaient tranquillement l’heure de leur rendez-vous restaient fidèles à leur comportement habituel, mais les chiens qui les accompagnaient étaient tout à coup devenus beaucoup plus calmes, dociles, obéissants et soumis. Le chien d’aveugle qui avait raté ses examens avait donc réussi à impressionner ou, pour le moins, à imposer à ses congénères une certaine discipline ou peut-être tout simplement une certaine sérénité et tranquillité. 

En introduction, j’ai utilisé le terme "fable" à dessein, précisément parce que les comportements des représentants du règne animal ont souvent donné l’occasion d’exprimer une vérité générale relative aux caractéristiques du monde des humains. Alors, pourquoi ne pas croire que cette petite anecdote peut nous inciter à admettre que ce n’est pas toujours la réussite à une épreuve qui détermine la qualité de l’individu, mais bien plus son calme apparent, son équilibre, ses comportements et son expérience. Même les échecs n’effacent pas les qualités intrinsèques de chacun et toute personnalité est un apport à la vie en collectivité. 

En ce qui nous concerne, personnes souffrant d’un handicap, quels que soient nos difficultés, nos tracas, nos embarras, notre réussite académique, sociale ou économique, c’est avant tout notre originalité qui constitue une pierre indispensable à l’équilibre de l’édifice sociétal.
Activités 2013
La FSA accentue son profil
Kannarath Meystre, secrétaire général

La Fédération suisse des aveugles et malvoyants est une pièce essentielle du puzzle de la structure des organisations suisses de personnes aveugles et malvoyantes. C’est pourquoi, en 2013, la FSA a continué de travailler avec ardeur à son positionnement. Car plus les contours d’une pièce de puzzle sont nets et marqués, plus cette pièce – autrement dit la position de la FSA aux yeux de ses membres et de la société – acquiert de la valeur.

Au plan politique, le classement de la révision 6b de l’AI a été un succès en 2013. Mais bien que les mesures d’économies proposées au Parlement pour l’assurance invalidité n’aient pas réuni une majorité, la situation financière de l’AI n’est pas résolue par cette décision. La situation politique actuelle montre que la Suisse est encore loin de permettre aux personnes vivant avec un handicap d’exercer une profession et de leur garantir une existence autonome au-dessus du minimum vital.

La pression financière déploie ses effets dans la vie de tous les jours. Le travail dans une organisation d’entraide est de plus en plus exigeant. Le dispositif professionnel, les membres de la fédération, la milice et les bénévoles, tous les acteurs doivent coopérer, se soutenir et se faire avancer mutuellement. Sans perdre de vue qu’en outre la FSA doit répondre à une demande et assumer des prescriptions de tiers dans le cadre des contrats de prestations avec l’Office fédéral des assurances sociales et les cantons, ce qu’elle entend continuer de faire à l’avenir.

Pour la FSA, 2013 a été une année très chargée : elle a mis en application les statuts fédératifs révisés entrés en vigueur au 1er janvier, réorganisé l’assemblée des délégués avec la représentation proportionnelle, mis sur pied le Conseil des sections et accompagné la révision des statuts au sein des sections. Au Secrétariat général, la FSA a réorganisé le niveau opérationnel et fait progresser son concept de développement des nouvelles technologies.

Vu de l’extérieur comme de l’intérieur, on constate dans les deux cas que la FSA a gagné en profil, en tant que pièce du puzzle de la structure suisse des organisations de personnes aveugles et malvoyantes et en sa qualité d’unique organisation nationale d’entraide de la malvoyance et de la cécité en Suisse.
L'entraide
La pièce maîtresse de la FSA
En Suisse, plusieurs milliers de personnes s’engagent en faveur de 2000 organisations d’entraide. La FSA est l’une d’elles. Fondée à Lausanne en 1911 sous la forme d’une entraide dite sociopolitique, elle a représenté de façon résolue les intérêts des personnes aveugles et malvoyantes, ce qui était alors une nécessité absolue en raison de l'âpre débat autour de la loi sur l’assurance maladie. Les tendances politiques actuelles en Suisse continuent elles aussi d’exiger que les personnes aveugles et malvoyantes parlent d’une seule voix, sur un ton non moins résolu que du temps des fondateurs de la FSA.

1911 fut une année d’innovations techniques et de grand essor culturel. Les organisations d’entraide se sont fixé pour objectif de procurer aux personnes défavorisées l’accès à ces deux avancées notoires. Ce fut aussi le cas de la FSA. Car le vrai défi pour les personnes aveugles et malvoyantes désireuses de participer à la vie sociale est moins l’absence de la vue ou sa limitation que l’accès aux informations, rendu laborieux par le handicap. Pour les personnes concernées, les informations sont souvent insuffisantes, incompréhensibles ou pas du tout accessibles. Sitôt qu’une personne aveugle ou malvoyante dispose de moyens, de ressources ou d’opportunités pour accéder aux informations, la vision manquante ou déficiente se réduit à une limitation physique.

C’est pour cela que l’entraide existe: des personnes aveugles ou malvoyantes partagent entre elles l'information. L’Apfelschule (l’Ecole de la pomme) est l’exemple significatif d’une entraide vécue: des personnes aveugles et malvoyantes techniquement au point font profiter leurs semblables moins aguerries de leurs expériences pour le maniement de moyens auxiliaires électroniques; ainsi elles les aident à acquérir les informations utiles.

Depuis 1911, l’entraide est la pièce maîtresse de la FSA. Tant ses 4500 membres que ses 16 sections engagées dans toutes les régions de Suisse vivent avec succès l’entraide au jour le jour. Le Comité fédératif, le Conseil des sections et l’Assemblée des délégués sont à la manœuvre pour que le navire prenne résolument le bon cap. En sa qualité d’organisation d’entraide pour défendre des conditions de vie équivalentes pour les personnes aveugles et malvoyantes, la FSA navigue en toute confiance. Pour ce faire, elle compte autant sur la solidarité de la société que sur le soutien de l’Etat.
Prestations
Conseil et réadaptation

En 2013, 2610 personnes aveugles et malvoyantes ont recouru à l’offre multiple des services de consultation de la FSA. 537 d’entre elles ont sollicité une consultation courte. Avec les autres, les services de consultation ont procédé à des investigations, conseils et mesures plus approfondis. Quelque 40% des client(e)s s’adressaient pour la première fois à un service de consultation de la FSA.

La consultation sociale constitue une partie importante de l’offre de prestations des services de consultation de la FSA. Pour les personnes concernées, la consultation sociale a une valeur inestimable, au même titre que l’offre de formation, de sensibilisation ou de réadaptation.

C’est par exemple le cas de Marlise Furrer*: "Je suis très reconnaissante de tout ce que vous avez fait pour moi", écrit cette cliente de la fachstelle sehbehinderung zentralschweiz (fsz). Myope dès la naissance, cette femme a subi plusieurs opérations du glaucome et souffre des cicatrices de sa rétine. Elle réussissait cependant assez bien à s’accommoder de la limitation de son champ visuel jusqu’à ce que son travail dans un établissement médicosocial devînt de plus en plus pénible et qu’elle dût quitter son poste. "Physiquement et psychiquement, ça allait de plus en plus mal, j’étais au fond du trou", se souvient-elle. Elle fut donc d’autant plus reconnaissante de l’ensemble du conseil obtenu auprès de la FSZ : "D’un seul coup, il y avait une spécialiste qui prenait du temps pour moi et m’écoutait. Grâce à des entretiens réguliers, nous avons trouvé le moyen et j’ai réussi à me reprendre", se réjouit-elle. Elle a aussi ressenti comme un fort soulagement le fait que la spécialiste de la FSZ ait élucidé avec elle ses attentes envers les assurances sociales et rempli tous les formulaires.

"Nous sommes heureux de pouvoir proposer un conseil social professionnel", dit Marco Fischer, responsable de la FSZ. "La grande reconnaissance de bon nombre de nos client(e)s nous indique que nous répondons ainsi à un vrai besoin. En plus, avec nos interventions sur le plan social, nous diminuons aussi les coûts consécutifs pour la Confédération."
*Nom modifié par la rédaction
Formation et loisirs

En 2013, 937 personnes aveugles et malvoyantes ont recouru aux offres de formation et de loisirs de la FSA. Elles ont conservé leur autonomie et développé leur mobilité au quotidien, dans leur profession comme dans leur temps libre.
Centres de formation et de loisirs (CFR)

Au début de l’année 2013, les anciens "ateliers" rebaptisés Centres de formation et de loisirs ont fêté leur changement de nom. Sur leurs cinq sites, ils ont impressionné les nombreux visiteurs, les membres du Comité fédératif et du Secrétariat général par des présentations divertissantes.

Sur la base des prescriptions de qualité OFAS/AI 2000, qui concernent aussi depuis quelques années les CFR, les cantons de domicile ont élaboré en 2013 des directives cantonales. Les CFR vont désormais devoir les mettre en œuvre.

En 2013, cinq stagiaires ont accompli avec succès leur pré-stage ou leur stage en emploi à Lausanne, Saint-Gall, Berne, Lucerne et Zurich. Huit autres personnes ont trouvé un poste dans les CFR dans le cadre de leur recherche d’emploi ou d’une mesure d’intervention précoce de l’AI.

L’offre de cours et d’ateliers a enthousiasmé bon nombre d’utilisateurs de nouvelles technologies. Les offres actuelles sont annoncées par les CFR par le biais de VoiceNet, du courriel, de l’imprimé et d’Internet.

Après vingt-six années d’histoire des CFR, pour la première fois plus de cent personnes venues de tous les CFR de Suisse se sont rencontrées pour une excursion confortable et divertissante au Righi.

Dans l’ensemble, les CFR ont enregistré 8560 visites journalières (20 de plus qu’en 2012). Les CFR ont fait connaître leurs programmes et renforcé la notoriété de la FSA au fil de 22 présences publiques sur des marchés et des expositions, lors d’événements dans des centres commerciaux ou de journées portes ouvertes.

Groupes créatifs

Les groupes créatifs proposent et communiquent aux personnes aveugles et malvoyantes un choix diversifié d’artisanat traditionnel et moderne. Outre le tricot, le crochet et le tissage, les participants obtiennent également de l’aide pour fabriquer des bijoux en boules de feutre ou à base de capsules Nespresso, pour créer des fleurs de feutre, peindre sur la soie et d’autres activités créatives encore. Mais les groupes créatifs se veulent également des lieux de rencontre propres à favoriser les échanges.

1476 modules de cours d’une durée de 3 heures chacun ont eu lieu dans les 42 groupes créatifs de la FSA. 352 participants les ont fréquentés, soit exactement le même nombre que l’année précédente.

Offre de cours

La FSA met sur pied chaque année un programme de cours diversifié sous forme de cours d’un jour, d’un semestre ou en un seul bloc. Entre semaines de randonnée et de moments mémorables, cours de langue, yoga et cours de méditation, il y en a eu pour tous les goûts.

Quatre offres de cours réparties par région étendent tous les six mois le programme de cours national par leurs offres intéressantes, à l’écoute des membres. 558 personnes aveugles et malvoyantes ont fréquenté les 78 cours, soit 14 de moins que l’année précédente. 80 responsables de cours et 167 assistant(e)s ont assuré 1586 heures de cours, soit 430 de plus qu'en 2012.

Camp Cooltour

En 2013, la FSA a une fois de plus organisé le camp Cooltour avec Blindspot, PluSport et d’autres partenaires nationaux et régionaux actifs dans les milieux de la jeunesse, de la culture, de la santé et du social. "Le camp le plus cool de Suisse" – c’est le slogan de cette semaine de camp intégratrice – permet à des enfants et des adolescents avec et sans handicap de vivre des expériences communes. Cette semaine culturelle et physiquement active, riche d’un multiple choix d’activités, a connu son dernier jour sous forme d’apothéose en pleine ville de Berne: une formidable expérience pour les 14 jeunes aveugles et malvoyants.

Travail d’information et de sensibilisation

Avec leurs offres de formation et de loisirs destinées aux personnes aveugles et malvoyantes, les CFR, les multiples cours et les groupes créatifs représentent aussi la FSA face au public. A l’occasion de marchés, de journées portes ouvertes, de vernissages ou d’excursions, les collaborateurs et les participants cultivent les contacts avec les passants, les représentants des communes, les aides bénévoles et les enseignants ; ils les sensibilisent aux besoins des personnes aveugles et malvoyantes. Le Département formation & loisirs a ainsi assuré son travail de sensibilisation et d’information à l’occasion de plus de 2000 journées.

Retina Suisse
Le service de consultation Retina Suisse, un des services de la FSA, conseille les personnes affectées de retinitis pigmentosa (RP), de syndrome d’Usher, de dégénérescence maculaire et d’affections similaires de la rétine. Il informe les personnes touchées, leurs proches et le public sur ces maladies aux évolutions très différenciées. En outre, Retina Suisse encourage la recherche médicale dans ce domaine.

Il y a trente-cinq ans, on ne savait pas grand-chose des diverses dégénérescences héréditaires de la rétine. On savait qu’il s’agissait d’affections de nature héréditaire mais on n’en comprenait pas les causes. Ce n’est qu’en 1984 que des chercheurs ont identifié le premier gène responsable d’une forme héréditaire de RP. Et c’est vingt ans plus tard seulement qu’ils ont réussi à en comprendre le fonctionnement.

De nos jours, on a  identifié plus de 200 gènes susceptibles de provoquer par mutation des dégénérescences héréditaires. Les causes précises de bon nombre de formes de dégénérescence rétinienne sont aussi connues, ce qui constitue une bonne base pour développer des thérapies. Les approches thérapeutiques suivantes sont actuellement testées sur l’homme.

Thérapie génique

Six essais de thérapies géniques sont en cours dans le monde pour lutter contre les dégénérescences rétiniennes héréditaires et quatre autres essais de thérapie génique pour la dégénérescence maculaire liée à l’âge (DMLA). A en croire une statistique récemment parue, 250 personnes, respectivement 273 yeux, ont été traités à ce jour. Le fait que des effets secondaires importants n’ont surgi chez aucun de ces patients montre que la thérapie génique est applicable et sûre. D’autres essais de thérapie génique sont en préparation et devraient bientôt débuter.

Thérapie médicamenteuse

Vu que les facteurs de croissance ralentissent l’évolution des dégénérescences de la rétine, les chercheurs ont implanté il y a six ans aux patients concernés, dans le cadre d’un essai clinique, des cellules de hamster qui produisent sans relâche le facteur de croissance CNTF et le délivrent lentement dans la rétine. L’implantation des cellules de hamster fut un succès et la diffusion du facteur de croissance a fonctionné sans difficulté. La structure des cônes s’est également améliorée mais la perte de champ visuel s’est toutefois légèrement accélérée. Reste que cet effet a rapidement disparu aussitôt que l’implant a été retiré. Comme cet essai ne concernait qu’un petit nombre de patients, un nouvel essai sera lancé.

Au Japon, des chercheurs testent d’autres substances actives à l’effet semblable. Un produit développé naguère pour le glaucome a affiché des résultats réjouissants au terme des premiers essais. Et une société canadienne met en circulation un médicament pour le traitement des très rares dégénérescences rétiniennes infantiles RPE65 et ELRAT. On observe des efforts pour utiliser ce produit dans d’autres formes de RP.

Thérapie par cellules souches

La thérapie recourant aux cellules souches en est encore au stade préclinique. Mais il est d’ores déjà possible de manipuler les cellules souches de manière à ce qu’elles évoluent en cellules photosensibles, qu’elles s’intègrent à la rétine et suscitent des liens avec le cerveau. Il est à prévoir que ces cellules, élaborées au cours d’approches thérapeutiques sur des animaux, seront testées ces cinq à sept prochaines années par des essais cliniques sur des humains.

Rétine artificielle

Après vingt années de recherches, un résultat a été atteint dans le développement d’une rétine artificielle. Les autorités américaines et européennes ont autorisé la mise sur le marché de deux puces rétiniennes. Ces deux puces, Argus 2 et Alpha-IMS, peuvent être implantées pour traiter des patients affectés de RP. Si l’on observe le développement des implants cochléaires pour l’ouïe depuis leur mise sur le marché il y a vingt-cinq ans, on peut s’attendre à des développements analogues mais sûrement plus rapides de la rétine artificielle. 

Thérapies contre la DMLA

Et qu’en est-il des thérapies pour les personnes affectées de DMLA ? La forme tardive de la DMLA, dite DMLA humide, peut être aujourd’hui si efficacement traitée à l’aide de médicaments que le nombre de personnes âgées fortement malvoyantes est en recul dans les pays industrialisés. Les choses se présentent différemment pour la DMLA sèche : la cause de la maladie est complexe et la recherche d’un traitement efficace reste difficile. Mais heureusement plusieurs tentatives de traitement sont en phase d’essais cliniques.

Prestations générales
Défense des intérêts
"La FSA représente et favorise les intérêts des personnes aveugles et malvoyantes ainsi que de leurs proches." Cette phrase, Theodor Staub et ses amis fondateurs de la FSA, Emil Spahr et Georges Guillod, auraient pu les prononcer en 1911. C’est en tout cas ce qu’énonce l’article 3a des statuts révisés de la fédération entrés en vigueur début 2013.

Dans l’esprit de cet article, rien qu’en mars de l’année sous revue, la FSA est intervenue quinze fois auprès des responsables des transports publics et six fois auprès des autorités en vue d’améliorer concrètement l’accessibilité sur le domaine public. En mars aussi, elle s’est engagée trois fois en faveur de l’insertion professionnelle de personnes aveugles et malvoyantes et pour diverses préoccupations dans les domaines de la culture et du sport. Par ailleurs, la FSA a proposé des personnes à interviewer à un grand journal quotidien pour son supplément "Deine Augen" et a fourni à un journaliste du matériel d’information pour un article sur le thème des moyens auxiliaires servant à identifier des billets de banque.

Information et sensibilisation

En 2013, au gré d’une trentaine de manifestations dans la tente obscure, la FSA a sensibilisé la population au thème du handicap de la vue. La FSA a également été présente aux Journées littéraires de Soleure et a informé le public quant aux attentes et aux intérêts des personnes aveugles et malvoyantes. L’Infobox a été spécialement prisée : de multiples écoles l’ont incorporée dans leur enseignement afin de sensibiliser leurs élèves.

Communication marquante

Les interventions et les engagements des sections, des services de consultation, des centres de formation et de rencontre et les responsables de cours et de groupes créatifs ne font pas l’objet d’une statistique. Ils représentent pourtant un fort potentiel. Pour l’exploiter mieux encore, la FSA a réuni, dans le cadre de sa réorganisation, les départements Marketing & fundraising (dès 2014), Défense des intérêts et Services d’information au sein du secteur de la Défense des intérêts. Cette réorganisation permet à la FSA de concerter toutes les activités les unes avec les autres et de les communiquer de façon encore plus pertinente, tant vers l’extérieur qu’au sein même de la fédération.

Télévox devient VoiceNet

Télévox, le très apprécié système de communication remontant à 1991, avait pris de l’âge. La FSA a développé VoiceNet avec des spécialistes et a mis en exploitation le nouveau système de communication avec succès à fin 2013. Les usagères et usagers peuvent toujours consulter VoiceNet par téléphone. Mais la rédaction peut aussi alimenter désormais VoiceNet par le biais de l’ordinateur. La FSA se réjouit que VoiceNet relie bientôt les membres aussi efficacement que Télévox naguère, conformément au slogan "Ensemble, on voit mieux".

Marketing et Fundraising
2013 a été une année de transition déterminante pour le marketing et la recherche de fonds où se sont croisées analyses, réflexions et actions qui auront un impact important sur le positionnement, la notoriété et la pérennité de notre fédération.

Habituel mais ô combien primordial a été le travail consacré au renouvellement des brochures ou à la création de dépliants, à la fourniture d'articles "promotionnels" ou simplement au contrôle et à la motivation à l'interne pour une bonne utilisation du corporate design de la FSA. Le département a continué de conseiller et soutenir les autres départements dans le développement de leurs moyens de communication.

Un gros travail de préparation a été réalisé en 2013 afin que la FSA s'engage auprès de sportifs d'élite handicapés de la vue en partenariat avec Swiss Paralympic. Elle les encourage ainsi pour leur succès sportif et trouve en eux d'excellents ambassadeurs pour le sport pratiqué par les personnes handicapées de la vue et pour la FSA.

2013 a été également une année préparatoire pour la future campagne de sensibilisation nationale que la FSA prévoit pour 2014. Stratégie, lignes directrices et surtout recherche d'une agence de communication spécialisée ont fait de cette année un moment charnière pour la communication de notre fédération.

Dans toutes ces démarches de positionnement et afin d'augmenter la visibilité et la notoriété de la FSA, l'utilisation du sigle à l'externe a été et sera de plus en plus privilégiée.

Fundraising

Il est toujours important de rappeler que ce sont nos nombreux et généreux donateurs qui assurent à la FSA plus de 60% de ses recettes. En 2013, ce sont huit campagnes de recherches de fonds représentant près de deux millions de courriers que la fédération a adressés afin que nos donatrices et donateurs continuent, ou certains commencent, à nous soutenir.

Consciente de l'importance sans cesse grandissante de ce soutien public et volontaire, la FSA a décidé d'intégrer et de maîtriser le savoir-faire de la recherche de fonds en son sein. Elle a donc engagé en 2013 un spécialiste de la recherche de fonds et a mis un terme à ses contrats avec ses agences de marketing et de gestion de base de données.
Pour le fundraising aussi cette année 2013 a été un moment charnière pour la FSA: maintenir les bases, acquérir les connaissances, préserver et développer le dialogue avec nos donatrices et donateurs… qui lui donnent en retour un soutien vital. Qu'ils en soient ici chaleureusement remerciés.
Informations concernant la fédération

Finances

La FSA a établi ses comptes annuels 2013 conformément aux principes de la recommandation Swiss GAAP FER 21 (comptabilité pour les organisations non-gouvernementales d’utilité publique et sans but lucratif). Celles-ci sont de rigueur pour les organisations bénéficiant du label de qualité ZEWO. Par ailleurs, les comptes annuels ont été contrôlés par la société de révision von Graffenried AG Treuhand à Berne.

L’année comptable 2013 boucle sur un résultat annuel avant modification des fonds négatif de KF 2001 (KF = 1000 francs). Le résultat est inférieur de 652 KF à celui de l’exercice 2012. Il a néanmoins été possible de clore l’exercice 2013 nettement mieux que budgétisé. 

Du côté des recettes, le résultat a été inférieur de 129 KF à celui de l’année précédente. Il a certes été possible d’accroître nettement le résultat des campagnes de récoltes de fonds de 191 KF ; en revanche les résultats des prestations fournies, issues notamment de mandats publics, ont été notablement inférieurs à l’année précédente, en particulier parce que le bonus handicapés n’a été payé que pour un an (2013) et non pour deux ans (2011 et 2012) comme l’année précédente.

Le total des dépenses d’exploitation a légèrement augmenté de 158 KF (+ 0,7%), à 23'128 KF. L’ensemble des coûts de personnel est resté en 2013 très au-dessous du budget (-698 KF) et s’avère même en baisse par rapport à l’année précédente (-1,6%, soit -187 KF). Les dépenses de matériel ont-elles aussi été nettement inférieures au budget (-1199 KF), mais ces dépenses restent supérieures de 4,7% à celles de 2012. Côté coûts d’entretien, il a été dépensé moins que budgétisé et moins que l’exercice précédent (-6,4%). En revanche, les coûts des campagnes ont augmenté par rapport à l’année précédente, tout en restant dans le cadre du budget. Les amortissements ont à nouveau diminué par rapport à 2012, de 9% à 494 KF. 

Le résultat financier s’établit à 365 KF de moins que l’année précédente. En cause, les recettes inférieures des produits financiers mais aussi une pratique comptable prudente pour les titres. La valorisation des titres résulte d’un consensus avec Swiss GAAP FER 21 pour les valeurs d’achat des titres sous déduction des corrections de valeur pour les titres dont la valeur de marché est tombée au-dessous de la valeur d’achat (principe de l’évaluation la plus basse). Contrairement à la valeur comptable, la valeur des dépôts-titres aux prix du marché a notablement augmenté en comparaison avec 2012, à hauteur de 680 KF.

Grâce à l’attention apportée aux coûts, à une grande discipline en matière de dépenses et à des efforts communs à tous les niveaux, non seulement le budget 2013 a pu être tenu mais les résultats sont même restés nettement inférieurs. Malgré ce constat réjouissant, le résultat est négatif à hauteur de quelque 2 millions de francs avant modification du capital. Cela signifie que même après prélèvement du fonds d’environ 1660 KF il subsiste une perte de 327 KF. Si bien que des efforts communs continuent d’être exigés de toutes les personnes concernées sur le front des recettes et des dépenses, afin que la FSA assure à moyen et long terme sa survie économique, ses buts statutaires et ses objectifs.
Bilan
	Actifs
	31.12.2013

(en milliers

de francs)
	31.12.2012

(en milliers

de francs)

	Total actifs
	38'289
	40'136

	Actifs circulants
	11'923
	13'571

	Liquidités
	10'562
	12'083

	Créances
	945
	1'078

	Provisions
	319
	295

	Actifs de régularisation
	96
	116

	
	
	

	Actifs immobilisés
	26'366
	26'564

	Immobilisations corporelles et immeubles
	6'047
	6'072

	Actifs immobilisés à affectation spéciale
	170
	178

	Immobilisations financières
	20'150
	20'314

	
	
	

	Passifs
	
	

	Total passifs
	38'289
	40'136

	Capitaux étrangers à court terme
	1'618
	1'513

	Obligations pour livraisons et prestations
	1'219
	892

	Autres obligations
	6
	76

	Passifs de régularisation
	393
	545

	
	
	

	Capital étranger à long terme
	1'620
	1'571

	Emprunts à long terme
	1'620
	1'571

	
	
	

	Capital de fonds
	1'336
	1'350

	Fonds à affectation spéciale
	1336
	1'350

	
	
	


	Capital d’organisation
	33'714
	35'702

	Capital libre réalisé
	12'040
	12'237

	Capital lié réalisé (fonds libres)
	22'001
	23'661

	Résultat annuel
	-327
	-196


Compte d'exploitation
	Produits
	31.12.2013 
(en milliers

de francs)
	31.12.2012 
(en milliers

de francs)

	Total recettes
	20'947
	21'076

	Recettes de la recherche de fonds
	11'329
	11'138

	Dons
	8'623
	8'305

	Cotisations des membres
	45
	51

	Legs / successions
	2'661
	2'782

	
	
	

	Recettes de prestations fournies
	9'617
	9'938

	Mandats publics
	6'363
	6'613

	Autres recettes d’exploitation
	3'254
	3'325

	
	
	

	Total charges d’exploitation
	-23'128
	-22'970

	Charges directes de projet
	-15'022
	-14'900

	Charges de personnel
	-8'756
	-9'064

	Charges de voyage et de représentation
	-328
	-330

	Charges de matériel
	-5'146
	-4'660

	Frais d’entretien
	-539
	-572

	Amortissements
	-254
	-274

	
	
	

	Charges administratives
	-8'106
	-8'070

	Charges de personnel
	-2'741
	-2'620

	Charges de voyage et de représentation
	-126
	-133

	Charges de matériel
	-1'683
	-1'931

	Frais d’entretien
	-65
	-69

	Coûts de la recherche de fonds
	-3'332
	-3'139

	Amortissements
	-160
	-178

	
	
	

	Résultat d’exploitation
	-2'181
	-1'894

	
	
	

	Résultat financier
	180
	545

	Recettes financières
	839
	1'077

	Charges financières
	-660
	-532

	
	
	

	Résultat annuel avant modifications des fonds
	-2'001
	-1'349

	
	
	

	Modification des fonds à affectation spéciale
	14
	-134

	Affectation 
	-47
	-158

	Utilisation 
	61
	24

	
	
	

	Résultat avant modifications du capital
	-1'987
	-1'483

	
	
	

	Modification du capital de l'organisation (capital lié réalisé)
	1'660
	1'287

	Affectation 
	0
	-3

	Utilisation


	1'660
	1'290

	
	
	

	Résultat annuel 
	-327
	-196


Organisation

Membres de l'équipe dirigeante
	Nom
	Fonction
	En fonction depuis / jusqu'au

	Kannarath Meystre
	Secrétaire général
	depuis le 1.9.10

	
	Responsable a.i. du département Communication, Marketing et Défense des intérêts
	jusqu'au 31.05.13

	Jürg Romer
	Responsable du département Consultation et réadaptation
	depuis le 01.01.92

	
	Secrétaire général adjoint 
	depuis le 01.09.10

	Marja Kämpfer
	Responsable du secrétariat de direction
	depuis le 01.06.00

	
	Responsable du service Membres et sections
	jusqu'au 31.12.13

	Philipp Thommen
	Responsable du département Formation et loisirs
	depuis le 01.02.12

	Alfred Rikli
	Responsable du département Communication, marketing et défense des intérêts
	depuis le 01.06.13

	Petra Lautner
	Responsable du département Personnel
	depuis le 01.02.11

	Martin Schneider
	Responsable du département Finances et controlling
	depuis le 01.05.12

	Michael Vogt
	Responsable du service informatique
	depuis le 01.06.11


Membres du comité fédératif

	Nom
	Fonction
	Domaine de compétence
	En fonction depuis / jusqu'au

	Remo Kuonen
	Président
	Personnel; Relations nationales et internationales
	depuis 2009

	Rita Annaheim
	Vice-présidente
	Formation et loisirs ; Sections / Membres 
	depuis 2007

	Pascal Lonfat
	Vice-président
	Membres / Sections / Membres collectifs Romandie et Tessin
	depuis 1997
jusqu'au 30.06.13

	Eric Mamin
	
	Marketing et fundraising
	depuis 2007

	Ismael Tahirou
	
	Défense des intérêts et communication
	depuis 2009

	Urs Kaiser
	
	Informatique, Logistique et Organisation (I.L.O)
	depuis 2009

	Corinne Aeberhard
	
	Finances et controlling
	depuis 2011

	Marianne Piffaretti
	
	Consultation et réadaptation
	depuis 2011

	Claude Voegeli
	
	Défense des intérêts
	depuis 2011
jusqu'au 30.06.13


Forme  juridique et siège

Selon l'art. 2 des statuts en vigueur, la Fédération suisse des aveugles et mal- voyants (FSA) est "une association au sens des art. 60 et suivants du code civil suisse. Elle a son siège à son secrétariat".
Buts  et moyens de la FSA
Art. 3 des statuts de la FSA: "La FSA a pour buts:

- de défendre et promouvoir les intérêts des personnes aveugles et mal- voyantes ainsi que de leurs proches ;

- de promouvoir l'autonomie des personnes aveugles et malvoyantes ainsi que leur intégration professionnelle et sociale ;

- de réunir les personnes aveugles et malvoyantes de toutes les régions et d'entretenir des liens de solidarité entre elles ;

- d'informer le public sur les attentes et les besoins spécifiques des personnes aveugles et malvoyantes."

Art. 4 des statuts de la FSA: "Pour atteindre ses buts, la FSA s’emploie notamment :

- à influer sur la législation et sur son application ;

- à soutenir les personnes aveugles et malvoyantes par des conseils, de l’aide à la réadaptation, de la formation et des aides financières ;

- à promouvoir des réseaux entre les personnes aveugles et malvoyantes ;

- à sensibiliser l'opinion publique ;

- à conseiller les autorités, les employeurs, les écoles ainsi que d'autres institutions et des particuliers en matière d'intégration des personnes aveugles et malvoyantes et de suppression des barrières de toutes sortes ;

- à conclure des contrats de prestations avec les autorités.

Les moyens financiers de la FSA proviennent:

- des cotisations des sections ;

- de dons et de legs ;

- de subventions d'assurances sociales et d'institutions publiques ;

- du revenu tiré de prestations ;

- des revenus de la fortune."
La FSA en chiffres
Statistique du personnel

Au 31.12.2013, 116 personnes travaillaient pour la FSA. Par rapport à l'année précédente, le nombre de collaborateurs(trices) avec un handicap de la vue a augmenté de 3 personnes.

Ces 116 collaborateurs(trices) se partagent 78,4 postes à plein temps. Les emplois des 87 collaborateurs(trices) voyant(e)s équivalent à 59,5 postes à plein temps; celui des 29 collaborateurs(trices) avec un handicap de la vue à 18,9. Dans ces chiffres, les apprentis et stagiaires ne sont pas inclus.

Groupes créatifs

46 responsables ont assumé 4'347 heures en faveur des groupes créatifs en tant que responsables et 3'930 heures en tant qu'assistantes, ce qui représente un total de 8'277 heures.

Cours

80 responsables de cours et 167 membres des équipes ont assumé 78 cours pour un total de 1'586 heures.

Activités réalisées à titre bénévole

Les membres du comité fédératif et des instances de la FSA fournissent leurs prestations à titre bénévole. En 2013, ils se sont engagés à raison de 3'310 heures (2011 : 4'941). Seuls les frais sont indemnisés conformément au règlement sur les frais. En 2013, les membres du comité fédératif et des commissions ont touché des indemnités pour un montant total de 145'000 francs (2011: 168'000). Les membres du comité fédératif ont touché au total 132'000 francs (2012: 127'000), dont 22'000 francs pour le président (2012: 21'000).

Bénévolat

Les personnes bénévoles fournissent également leurs prestations gratuitement. Seules les dépenses telles que les frais de déplacement, de repas, de port et de téléphone sont indemnisés. En 2013, les bénévoles se sont engagés en faveur des personnes aveugles et malvoyantes pendant quelque 8'500 heures. Cela correspond à environ quatre postes à temps complet.

Statistique des membres

Au 31.12.2013, la FSA comptait 4'555 membres, soit 14 de plus que l'année précédente. Il y a eu 185 arrivées (2012: 220) pour 56 départs (2012: 83). 185 membres sont décédés (2012: 164).
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